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1. Des Précautions Standard 
aux Précautions 

Complémentaires



Pour rappel : 

Les Précautions Standard









Quand les Précautions Standard ne 
sont plus suffisantes…

Modes de transmission respiratoire



Transmission par gouttelettes

Pathogènes concernés :

Grippe saisonnière, VRS, Métapneumovirus, 
Adénovirus, Coqueluche, Diphtérie pharyngée, 

Oreillons, Méningite, Rubéole, 

Angine à Streptocoques A





Transmission secondaire manuportée



Transmission par voie aérienne : les différences

Pathogènes concernés :

Tuberculose, Varicelle, Lèpre, 

Rougeole, MersCoronavirus, SRAS, 

Peste pulmonaire





Parfois, un traitement de l’air est nécessaire



2. Le risque à l’hôpital



Grippe communautaire si <72h ≠ Grippe nosocomiale si >96h



On fait quoi alors ?



La vaccination antigrippale

Exemple de l’épidémie 2018 en France : 

• 8 semaines d’épidémie

• 1,8 millions de consultations pour syndrome grippal

• 65 000 passages aux urgences pour grippe

• 10 000 décès dont 300 en Réanimation attribuables à la grippe



La vaccination antigrippale

 La composition du vaccin

 La vaccination des personnes fragiles

 La vaccination des personnels soignants



Faisons un point sur l’isolement protecteur…



Recommandations SF2H de 2016

Objectif : homogénéiser les pratiques

Définir le niveau de risque : 

- Faible : neutropénie <500/mm3, durée >10 jours
Greffe hépatique, intestinale ou rénale

- Élevé : neutropénie <500/mm3, durée >10 jours
Phase initiale de greffe pulmonaire ou cardiaque





A distance de la greffe :

• Les zones de forte affluence sont à éviter d’octobre à avril, le risque viral 
est majoré, le port du masque de soin est recommandé

• les zones de chantiers doivent être évitées dans la mesure du possible

• L’activité de jardinage doit faire l’objet de précautions

• En ce qui concerne l’alimentation: les viandes et les laitages crus sont 
déconseillés de même que le poisson fumé.

• L’eau embouteillée n’est pas impérative





3. Les moyens pour limiter 
ces risques



En pratique…

…quelques cas cliniques



 Nous sommes au mois de décembre, un
homme de 72 ans est hospitalisé dans votre
service via les urgences, il vous est transmis
qu’il n’a pas été vacciné contre la grippe
cette année et qu’il présente de la fièvre,
une grande asthénie et une toux sèche.

Que faites-vous ?



















 Vous travaillez en consultation
d’endocrinologie et recevez un patient
fébrile, asthénique qui a le nez et les yeux
qui coulent.

Que faites-vous ?

















 Une personne vient rendre visite à l’un des
patients que vous prenez en charge. À son
arrivée dans le service il tousse.

Que faites-vous ?



 Votre charge de travail est déjà très importante, vous ne lui prêtez 
pas attention.



 Vous lui demandez de rentrer chez lui dans le but de protéger les 
personnes fragiles hospitalisées.



 Vous lui conseillez de mettre un masque de soins et de se laver les 
mains à l’aide d’une solution hydroalcoolique avant d’entrer dans la 
chambre.





En conclusion





Piste de réflexion : L’éducation

Ne pas négliger l’impact psychologique des isolements…



MERCI POUR VOTRE ATTENTION


